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D�PASSEMENTS DANS LES CLINIQUES PRIV�ES

LE MINISTRE
NE DIT PAS TOUT
● Interrog� sur les sanctions � prendre � lÕ�gard des m�decins
activant dans les cliniques priv�es qui viennent dÕ�tre ferm�es,
Amar Tou a r�pondu que Çles m�decins qui op�rent dans ces
cliniques ne sont pas connusÈ.

● BOUIRA

Un autre entrepreneur
kidnapp� � Bouderbala
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Pause-Caf�Pause-Caf�

Le cheikh El-Qaradawi a déclaré qu’il fallait
«prier moins et travailler plus».
Cette formule ne concerne pas a priori les
Algériens, eux qui prient peu et travaillent si
peu — sauf lors du Ramadan où ils prient
beaucoup et ne travaillent pas !
La formule chère à Qaradawi n’est pas
étrangère à Habiba, qui travaille, qui prie
aussi, mais dans une religion autre que la
nôtre dont la tolérance n’est inconnue que de
certains juges et de leur hiérarchie.
Un cas à part, les jeunes chômeurs algériens
prient pour travailler, si bien que les
mosquées algériennes regorgent de
chômeurs. Toute l’astuce est là : le taux de
remplissage des mosquées est fonction du
taux de chômage, d’où la Grande Mosquée
d’Alger.

Mérouane A.

- A partir d’aujourd’hui, Pause-Café s’ouvre à
vos billets. La page hebdomadaire est
momentanément suspendue. Envoyez vos
textes (pas plus de 1000 signes) à
voxpopulisoir@yahoo.fr

Vox Populi : Prier
pour travailler

Avant-hier aux environs de 20h, un
groupe de terroristes, dont le nombre est
indéterminé, a intercepté sur le CW2, reliant
Bouderbala à Tablat en passant par la
commune de Boukram, l’entrepreneur
Osmani qui se dirigeait vers son domicile à
Tablat, près du chef-lieu de la commune de
Bouderbala, à 70 km au nord-ouest de
Bouira.

Selon les informations en notre
possession, les ravisseurs ont permis à
l’entrepreneur  de téléphoner à sa famille
tard dans la soirée pour la rassurer, mais
également pour lui faire part de leurs
revendications. Ils auraient exigé une forte
rançon contre sa libération, dont nous
ignorons pour le moment le montant.

Rappelons que l’entrepreneur Osmani,
originaire de Tablat, possède une entreprise
de travaux hydrauliques et avait un chantier
de réalisation d’un réseau d’AEP et un
château d’eau au niveau de la commune de
Boukram.

Signalons, aussi, que ce kidnapping est
le huitième au niveau de la wilaya de Bouira,
depuis l’été 2006.

H. M.


